
Le candidat a le choix entre deux sujets.

TRONC COMMUN

Temps de préparation : 30 minutes – Durée de l'interrogation : 20 minutes

"La calculatrice personnelle n'est pas autorisée"

Sujet n° 21
THEME DU PROGRAMME : Intégration et solidarité

Avertissement au candidat : on attire votre attention sur le fait que ce thème ne doit pas être confondu avec la question à traiter. Ce thème indique seulement le cadre principal d'étude.

Questions préalables :

1) Définissez la notion d’emploi précaire. (Document 1)

2) Par quel calcul peut-on mesurer l’évolution des emplois précaires entre 1992 et 2008 ? (Document 1)

3) Expliquez la phrase soulignée (Document 2)
Sujet à traiter à l’aide de vos connaissances et des documents : Après avoir exposé les principales transformations de l’emploi, vous montrerez qu’elles peuvent fragiliser la cohésion sociale.
Document 1 Evolution de l’emploi et de la population active
	En milliers 
	1992
	1999
	2002
	2008

	Population active 
	24 826
	25 983
	26 426
	27 984

	Chômeurs
	2496
	3 060
	2 341
	2 070

	Actifs occupés
	22330
	22 923
	24 085
	25 914

	CDD (1)
	897
	1 316
	1 318
	2 151

	Intérimaires 
	211
	447
	514
	544

	Apprentis 
	181
	276
	274
	336

	 Total des emplois précaires 
	1289
	2039
	2106
	3 031

	Emploi précaire en % de la population active 
	5.2
	7.8
	8
	10.8

	Taux de chômage 
	10.1
	11.8
	8.9
	7.4


(1)  Les emplois aidés sont inclus dans les CDD                                                           Source INSEE 2008
Document 2 
Pourtant le taux de pauvreté avait baissé presque sans interruption durant toute la seconde moitié du XX siècle. Ainsi entre 1970 et 2000, il avait été divisé par deux.( 12% en 1970 contre 6% en 2002).  Cette amélioration était essentiellement liée à la réduction spectaculaire de la pauvreté chez les plus de soixante ans. (…) 

 Toutefois cette baisse sensible a masqué une tendance beaucoup plus défavorable, car, dans le même temps, le taux de pauvreté chez les actifs a augmenté (…) Cette évolution insidieuse s’est traduite par trois phénomènes qui s’accentuent sur la période récente : l’augmentation  du nombre d’allocataires de minimas sociaux d’abord, l’émergence d’une population de travailleurs pauvres ensuite et, enfin, ce qui est particulièrement préoccupant, des frontières  entre pauvreté, exclusion et précarité qui se sont brouillées pour englober dans l’insécurité sociale une partie croissante de la population. (….)
 Certains pays connaissent non seulement depuis longtemps l’existence de travailleurs pauvres, mais l’assument : mieux vaut être pauvre et travailleur qu’être totalement exclu du système productif, disent-ils. (…)  Par quel contournement de ces protections, les travailleurs pauvres ont-ils pu malgré tout apparaître ? Par l’intervention de plusieurs paramètres : ceux inhérents au marché du travail – le développement du temps partiel subi, les alternances de période de travail et de périodes chômées favorisées par la multiplications des embauches en contrats à durée déterminée et la faible rémunération des emplois non qualifiés- conjugués aux évolutions de la structure familiale. En effet la plupart des travailleurs pauvres sont des travailleuses qui vivent seules avec des enfants à charge.  
 «  Les formes modernes de pauvreté »  Article de Martin Hirsch paru dans La nouvelle critique sociale. 2006  

NB : Ce sujet doit impérativement être rendu à l’interrogateur à la fin de l’épreuve. Ne rien inscrire sur cette feuille
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